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A P E R Ç U S S T A T I S T I Q U E S 
S U R L * 

BELGIQUE 
É T A B L I S 

D'APRl» mS TABLEAUX INSERES DANS I,E PRESENT «ANNUAIRE». 

CHAPITRE PREMIER. 

T E R R I T O I R E E T P O P U L A T I O N . 

§ I e r . — ÉTENDUE TERRITORIALE ET POPULATION. 

Généralités. 

1/étendue territoriale de la Belgique était, au 31 décembre 1920, de 3,044,101 Ha. 
58 a. 07 ca., y compris la superficie de la commune de Î a Calamine (343 Ha 95 a. 28 ca.) 
et celle des territoires rédimés (98,942 Ha. 08 a. 93 ca.). Cette dernière superficie se 
décompose comme suit : 

Canton d'Eupen 17,593 Ha. .59 a. 35 ca. 
» de Malmédy 36,310 Ha. 25 a. 230a. 
» de Saint-Vith 45,038 Ha. 24 a. 350a. 

I,e recensement général de la population auquel i l a été procédé le 31 décembre 1920 
a relevé 7,465,782 habitants, y compris les 4,216 habitants de L,a Calamine et les 
60,213 habitants du Gouvernement d'Eupen-Malmédy, ces derniers se répartissant 
comme suit : 

Canton d'Eupen^i . 
» de Malmédy 
» de Saint-Vith 

Abstraction faite de la population de I,a Calamine et de celle des cantons annexés 
à la Belgique par le traité de Versailles, la population belge étai-, en 1920, inférieure 
de 22,431 habitants à celle accusée par le recensement de 1910. 

25,007 habitants. 
18,515 
16,691 » 
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Antérieurement à 1920, la population belge s'accroissait en moyenne de 10.5 p. c. 
par période décennale. 

AUGMENTATION 

CHIFFRES ABSOLUS PROP. % 

1867 à 1876 5 08,352 I O . 5 3 
1881 à 1890 549,312 9.95 

1891 à 1900 624,227 10.28 

1901 à 1910 730,236 I O . 9 1 

En appliquant cette proportion à la population de 1910, on peut évaluer à 8 mi l ­
lions 200,000 le nombre d'habitants que la Belgique aurait compté, si la guerre n'avait 
eu lieu. Cette dernière a donc causé à la Belgique un manque à gagner de 880,000 habi­
tants environ. 

1/3. population belge se reconstitue et se développe essentiellement par ses propres 
éléments, ainsi que le prouvent les chiffres ci-dessous. Ce fait est intéressant à noter, 
car i l révèle tout le danger qui pourrait résulter,dans l'avenir, de la diminution constante 
de la natalité à partir du moment où la baisse de la mortalité aura atteint son point 

mort. Augmentation Gain par 
Excédent de la population immigration ( + ). 

des naissances dans l'intervalle de Perte par ^ 
sur les décès. deux îecensements. émigration (—) 

1881 à 1890., . . . . 507.733 549.312 —18,421 
1891 à 1900 645,340 624,227 —21,113 

1901 à 1910 7 I 7,793. 730,236 + 12,443 

Dans l'ensemble du royaume, la population a diminué; elle a cependant augmenté 
dans les provinces d'Anvers, de Brabant et de I/imbourg. 

En ce qui concerne la densité de la population, elle a été la suivante à l 'époque des 
recensements ayant porté sur la population de droit. 

B u 1880 187 habitants par ki lomètre carré. 
» 1890 206 » » 

» 1900 227 » » 

» 1910 252 » » 

» 1920 251 » » 

Divisions administratives et judiciaires. 

Ifi Royaume est divisé en 9 provinces, en 41 arrondissements administratifs, en 
26 arrondissements judiciaires, en 227 cantons judiciaires, en 208 cantons électoraux 
et en 2,638 communes (1). 

Catégories de communes. 

Ainsi qu ' i l ressort du petit tableau ci-après, au 31 décembre 1920, on comptait 
en Belgique 2,638' communes; les communes de moins de 5,000 habitants étaient au 
nombre de 2,371 et comprenaient un peu plus de 3,100,000 habitants, soit 42.48 p. c. 

(1) A u 31 décembre 1921, le nombre des communes s'élevait à 2,636 par suite de la création 

d e l à commune de Beirvelde (arrondissement de Gand, loi du 20 avril 1921) et de la .réunion 

à Bruxelles des communes de Laeken, Neder-Ov-T-Hembeek et Haeren (loi du 30 mars 1921). 



de la population, les 377 communes de plus de 5,000 habitants comptant ensemble plus 
de 4,200,000 habitants, soit 57.52 p. c. de l'ensemble de la population du Royaume. 

C A T E G O R I E S D E COMMUNES 
d'après leur population au 3i décembre 1990. 

100,000 habitants et plus 
25,000 à moins de 100,000 habitants. 
5,000 à moins de 25,000 habitants. . 
2,000 à moins de 5,000 habitants .*'. 
Moins de 2,000 habitants 

Nombre 
de communes de 
chaque catégorie. 

5 
26 

246 
497 

Population 
par 

catégories 

888,725 

1,097.994 
2,273,690 
1,526,233 
1,618,927 

Proportion o/0 

de la population de 
chaque groupe. 

12.00 
14.82 
30.70 
20.61 
21.87 

ToTAI, 2,638 7,405,569 I O O . O O 

I/es 4 grandes villes et les 24 communes qui composent leurs agglomérations ont 
une population de 1,616,131 habitants, représentant 21.84 p. c. de la population totale. 

Répartition de la population par sexe. 

~Li& tableau ci-après donne la répartition de la population au point de vue des sexes 
et la proportion des hommes sur 100 habitants. 

Depuis 1880, les différents recensements ont relevé plus de femmes que d'hommes. 
On constate une diminution constante, absolue et relative du nombre des hommes, 
diminution qui est plus accentuée en 1920, conséquence immédiate de la guerre au cours 
de laquelle les hommes ont été plus que les femmes exposés à disparaître. 

ANNÉES. 
Excédent des femmes Proportion o/i 

ANNÉES. Hommes. Femmes. TOTAL. sur les hommes. des hommes. 

1880 2,758,469 2,761,540 5,520,009 3,071 49-97 
1890 3,026,954 3,042,367 6,069,321 i5 ,4!3 49.86 

1900 3.324. 834 3.368,714 6,693,548 43,880 49.67 

1910 3,680,790 3.74 2.994 7.423.7 84 62,204 49-58 
1920 3,644,301 3,761,268 7,4 05,569 116,967 49.21 

Dans les provinces de I^imbourg et de Luxembourg, on constate une supériorité du 
nombre des hommes sur celui des femmes. I,a province du Hainaut, qui comprenait 
encore en 1910, plus d'habitants du sexe masculin que d'habitants du sexe féminin, 
compte, en 1920, 3,000 femmes de plus que d'hommes. 

Les arrondissements où l'infériorité du nombre des hommes est surtout prononcée 
sont ceux qui comprennent de grandes agglomérations. Ainsi en est-il des arrondisse­
ments d'Anvers, de Bruxelles, de Gand et de Liège. 

Maisons et ménages. 

Les chiffres généraux ci-après donnent un aperçu de l 'état de la population, des 
maisons proprement dites e; des ménages à l'épDque des différents recensements. 

A N N É E S Population. Maisons(ij. Ménages. 

1890 6,069,321 1,198,058 1,332,796 

I900 6,693,548 1,329,504 1,596,932 
I9IO 7,423,784 1,536,336 1,831,102 

1920 7,405.569 i , 5 4 6 , 4 ° 8 ,1,983,792 

(1) Y compris pour 1920, 16,454 habitations provisoires. 

B 



Maisons. - Moirages. 

io.97 r6.81 

15-56 18.00 . 
o.65 8.34 

On remarquera que le taux d'accroissement des ménages est plus élevé que celui de 
la population et que celui des maisons, et que pendant la dernière période le nombre 
des ménages a progressé de 8.34 p. c. alors que la population a diminué. 

En tout cas, l'augmentation du nombre des maisons n'est pas en rapport avec 
celle des ménages, ainsi que cela ressort des chiffres ci-après : 

Ménages 
ANNKKH. par soe maisons. 

1890 I I I 

1900 117 
1910 119 
1920 128 

1/augmentation des maisons proprement dites accusée par le recensement de 
1920 se localise dans les communes de 10,000 habitants et plus. Dans les autres groupes, 
on constate au contraire une diminution. 

1/accroissement 4es ménages apparaît dans tous les groupes d«com»trnes, sauf dans 
celui des communes de -moins âe 2 ¡000 habitants qui est également le seul où le nomfere 
des habitants par ŒOO ménages a augmenté. 1/accroissement -du nombre des ménages 
est d'autant plus grand que l'on s'élève davantage dans l'échelle des communes. 

Î e recensement des logements auquel i l a été procédé le 31 décembre 1920 con­
curremment avec le recensement de la population a porté également sur la composition 
des ménages. 

Ives résultats «le -ce dénombrement ont été publiés pour les communes de 10,000 ha­
bitants et plus. 

l#s ménages de 1 à 4 personnes sont de loin les plus nombreux; le nombre des 
ménages de 1 à 3 personnes est absolument et relativement plus élevé dans les grandes 
agglomérations que dans les autres communes de 10,000 habitants et plus. 

1/augmentation du nombre des ménages que l'on remarque en 1920 porte ainsi dire 
exclusivement sur les petits ménages de 2 à 3 personnes, ce qui tendrait à établir qu'elle 
est due uniquement à la conclusion, depuis l'armistice, des nouveaux mariages. 

Î es taux d augmentation pour cent ont été : 

Population. 

1890 à 1900 10.28 
1900 à 1910 10.91 
1910 à 1920 —0.24 

§.2. — IyOGEMENTS. 

Le nombre des logements par 100 maisons dans les communes de 10,000 habitants 
et plus pour lesquelles les résultats du recensement des logements ont été publiés, a été : 

B n 1910 de 119 
E n 1920 de 128 

Ce rapport s'établit comme suit si l'on considère les catégories de communes classées 
d'après l'importance de leur population : 

1910 1920 

Quatre grandes agglomérations 
Autres communes de 10,000 habitants et plus 
Communes de moins de 10,000 habitants. . 

196 

115 
>ro2 

217 
119 
109 



Le nombre des logements par 100 maisons a, on le voit, augmenté dans chacune 
des catégories- d* commîmes, mais surtout d'ans les agglomérations. Théoriquement, 
on pourrait soutenir que la criae des logements n'a dû être particulièrement aiguë que 
dans les quatre grandes agglomérations. 

Les logements de i à 4 pièces sont de beaucoup les plus nombreux. En 1910, 
ils représentaient dans l'ensemble des logements 74.31 p. c. dans les agglomérations, 
et 63.10 p. e: dan&les autres communes de 10,000 habitants et plus. En 1920, les propor­
tions étaient respectivement de 77.97 et 72.58 p. c. Les logements spacieux ont donc 
relativement diminué davantage dans les communes de 10,000 habitants et plus non 
comprises dans les grandes agglomérations. 

§ 3. — RÉPARTITION D E S HABITANTS D'APRÈS L E S L A N G U E S N A T I O N A L E S PARLÉES. 

Le tableau ci-après donne la répartition de la population au point de vue des langues 
nationales parlées d'après les recensements de 1910 et de 1920. 

Habitants sans distinction d'âge. 

PROP. «la 
A N N É E S © I P P E R E N Ê E S DES H i W M N Ï » 

H A B I T A N T S PAR LANGUE PARLÉE. 

PARLANT : 
1910 1920 absolues. relatives. I9IO 1920 

I,e français seulement . . 2,833,334 2,855,835 + 22,501 + 0.79 38.16 38.55 
Le flamand seulement. . 3,220,662 . 3.i87. 0 73 — 33.589 — 1,04 43-38 4 3 ° 4 
L'allemand seulement. . 31.415 16,877 — 14.538 — 46.27 O.42 0.23 

Le français et lie flamand. 8 7 1 , 2 8 » 960,960 + 89,672 + 10.29 I I .74 12.98 

Le français et l'allemand. 74.993 45,073 — 29,920 — 39-90 L O I 0:61 

Le flamand et l'allemand. 8)652 2 . 3 5 ° — 6,302 — 72.88 0.12 0.03 

Les trois lang. nationales. 52,547 34.158 —18,389 — 34-99 0.71 0.46 

Aucune des trois lang. (1). 330,893 303.2'43 —'27,650 — 8.35 4.46 4.10 

TOTAI, . . . 7.423,784 7.405,509 — 18,215 — 0.25 100.00 100.00 

Le nombre des habitants parlant le français ou le français et le flamand s'est accru, 
mais, dans l'ensemble, l'importance relative de chacun des groupes d'habitants considéré 
au point de vue des langues parlées s'est peu modifiée; l'augmentation la plus sensible 
(1.24 p. c.) se constate parmi les habitants parlant le français et le flamand. 

Si l'on, considère les habitants parlant deux ou les trois langues nationales, on 
remarque que l'augmentation en 1920 par rapport à 1910 est de 34,154 soit 3.39 p. c. 
Parmi cette catégorie d'habitants, ceux qui ont déclaré se servir le plus fréquemment 
du français est de 407,333, ce qui constitue une augmentation de 57,364 (16.39 P- c - ) 
comparativement à 1910, et porte la proportion p. c. dans l'ensemble de ceux qui 
parlent deux ou plusieurs langues nationales de 34.74 à 39.11 p. c. 

(1) Sous cette rubrique sont compris les enfants en-dessous de deux ans et les habitants ne parlan 
ucune des trois langues nationales. 



Habitants sans distinction d'âge, qui parlant deux ou les trois langues nationales, 
ont déclaré se servir le plus fréquemment : 

L A N G U E S 

PARLÉES. 

A N N É E S D I F F É R E N C E S 

PROPORTIONS ° / 0 

DES HABITANTS 
PAR LANGUE PARLÉE. L A N G U E S 

PARLÉES. 
1910 1920 absolues. relatives. 1910 1920 

349.969 
611,531 

45,980 

4 ° 7 . 3 3 4 
609,636 

24,666 

+ 57.365 
~ 1.895 
— 21,314 

+ 16.39 
— 0.31 

— 46.37 

34-74 
60.70 

4 5 6 

39.11 
58.52 

2-37 

1,041,636(1} + 34^56 + 3-39 100.00 100.00 

E n ajoutant aux personnes parlant exclusivement le français, le flamand ou l'alle­
mand, respectivement celles qui parlant 2 ou les 3 langues nationales, ont déclaré se 
servir le plus f réquemment de l'une des 3 langues, on obtient les chiffres suivants : 

H A B I T A N T S 
PARLANT EXCLUSIVEMENT OU 

LE PLUS FRÉQUEMMENT : 

C H I F F R E S A B S O L U S . P R O P O R T I O N S %. H A B I T A N T S 
PARLANT EXCLUSIVEMENT OU 

LE PLUS FRÉQUEMMENT : 
1910 1^20 1910 I920 

Habitants ne parlant aucune de ces 

TOTAL . . . 

3^83,303 
3.832,693 

77.395 

3.263,169 
3,796,709 

4*.543 

42.88 
51.62 

1 .04 

4 4 - ° 7 
51.27 

0 .56 

Habitants ne parlant aucune de ces 

TOTAL . . . 

, 33°>8Q3 303.243 4 .46 4 .10 
Habitants ne parlant aucune de ces 

TOTAL . . . 7,423,784 7,404,664 

(1) 

IOO.OQ 100.00 

I^e nombre des habitants ne parlant que le français ou se servant le plus fréquem­
ment de cette langue est le seul qui soit en augmentation. 

(1) Ces renseignements manquent pour les communes de Hombourg et de Sippenaeken (arron­
dissement de Verviers) . 

(2) Sous cette rubrique sont compris les enfants en dessous de deux ans et les habitants ne parlant 
aucune des trois langues nationales. 



La répartition par province des habitants de tous âges parlant exclusivement ou le 
plus fréquemment le français ou le flamand donne les résultats suivants : 

C H I F F R E S A B S O L U S . P R O P O R T I O N S %. 

P R O V I N C E S . 

HABITANTS PARLANT HABITANTS PARIANT 

P R O V I N C E S . 

le français. le flamand. le français. le flamand. 

igio 1920 1910 1920 1910 1920 1910 1920 

Brabant . . . . 
FI . Occidentale . 
F l . Orientale 
Hainaut . . . . 
Liège 
Limbourg . . . 
Luxembourg . . 

33,4!3 
565,346 
53,884 
2 5 , 4 l 8  

1,148,507 
807,781 

12,493 

188,627 

347.834 

37,4" 
660,116 

53,444 
38,568 

1,144,191 
789,721 

13,165 
190,500 
336,053 

874,521 
830,037 

774,4" 
1,040,462 

35,217 
29,286 

246,263 

534 
1,462 

925,985 
804,145 

713,705 
1,019,167 

34,309 
26,266 

271,362 

' 444 
1,326 

3- 42 
38.46 
6.16 
2.25 

93-!5 
90.93 

4- 53 
81.58 
95-85 

3-67 
43-38 
6.65 

3- 48 
93-76 
91.49 

4- 38 
85.14 
96.47 

90.28 
56.54 
88.59 
92.87 

2.86 

3 - 3 ° 
89.32 
0.23 
0.40 

91.05 
52.84 
88.80 
92.03 

2.81 
3-04 

90.31 
0.19 
0.38 

L E ROYAUME. . 3,i83,3 03 3,263,169 3,832,193 3,796,709 42.85 44.06 51.62 51-25 

Dans l'ensemble du Royaume, le nombre des habitants parlant généralement le 
français a augmenté; les provinces qui ont contribué à cet accroissement sont celles 
d'Anvers, de Brabant, de la Flandre Orientale, de Limbourg et de Luxembourg. Dans 
les autres provinces, on constate une diminution provenant surtout de ce que la popula­
tion totale de ces provinces est inférieure à celle de 1910 ; les proportions des habitants 
parlant le français dans l'ensemble de la population font ressortir un accroissement 
surtout marqué dans les provinces de Brabant et de Luxembourg. 

Le nombre des habitants parlant généralement le flamand a légèrement diminué. 
Dans les provinces d'Anvers et de Limbourg, ce nombre a cependant assez sensiblement 
augmenté; les chiffres proportionnels ne font apparaître de modifications notables que 
dans la province de Brabant. 



CHAPITRE I I -

MOUVEMENT DE I,À POPULATION. 

§ i e r . — NAISSANCES, 

Le nombre des naissances, non compris les mort-nés et autres enfants présentés 
sans vie, et le rapport de ce nombre au chiffre de la population sont indiqués ci-après : 

N A I S S A N C E S 
A N N É E S . C H I F F R E S A B S O L U S . PAR T,OOO HABITANTS. 

P é r i o d e 1881 à 1890. . 175,828 (moyenne annuelle) 30.3 

» 1891 à 1900. . 186,544 * 29 .2 

» 1901 à 1910. . 187,549 a 26 .6 

A n n é e 1911 171,802 22 .9 

» 191-2 171,187 22 .6 

» 1913 17*>°99 22 .4 

» 1919 123,311 16.3 

» 1920 163,738 22.1 

1921 163,333 21.8 
\ 

Le coefficient de la natalité a subi un sérieux fléchissement de 1881 à 1913. Pendant 
les années de guerre, le chiffre des naissances a successivement diminué ; mais la chute 
de la- natalité s'est surtout accentuée à partir de 19x6. Ainsi en 1918, la statistique n'a 
plus relevé que 85,056 naissances. A partir de 1919, on constate un relèvement de la nata­
lité surtout sensible en 1920, mais en 1921, on observe déjà un certain tassement. 

L& répartition géographique des naissances est indiquée dans le tableau suivant 
duqiuel i l résulte que lâ  natalité est plus élevée dans les provinces flamandes, où cepen­
dant la nuptialité est plus faible, et qu'en 1921, elle était au point de vue absolu supé­
rieure ài celle de 19x3, dans les provinces de Hainaut, Liège et Namur, bien que dans 
l'ensemble le nombre des naissances eût diminué. 

N A I S S A N C E S 

P R O V I N C E S . 1913 1919 1920 1921 
PAU I ,O0OI ÏÀBïtfANTS. 

1901 à rgto 1921 

27,087 19,299 26,174 25,632 3 i . 1 25.O 

31,018 23,145 30,968 30,076 24 .6 19.6 

F landre Occidentale . . 14,148 I 9 , 4 9 i 20,704 32 -7 25 .4 
Flandre Orientale . . 28,321 21,613 26,008 25,480 30 .3 23 .O 

23,148 16,844 24,524 24,423 21 .6 19.9 

Liège 1 5 , 7 7 ° 11,718 15,820 16,014 21 .8 I S . 5 

9 , 3 4 ° 7.396 9,021 9,213 33-1 30 .5 
5,184 3,877 4,881 4,715 24-3 21 . I 

6,920 5,274 6,851 7,076 21 .4 20 .3 

171,099 i 2 3 . 3 M 163,738 163,333 26.6 21 .9 



X X n l 

Envisagée an point de vue de son intensité dans les divers groupes de comrnumes, 
classées d'après l'importance de leur population, la natal i té s 'établi t comme suit en 1-921. 

I M P O R T A N C E R E L A T I V E 

G R O U P E S 

DE COMMUNES. 

N A I S S A N C E S . 
DE CHAQUE GROUPE 

DANS L'ENSEMBLE. 
N A I S S A N C E S 

PAR 1,000'HAB. 
Popul ation. Naissances. 

I 2 3 4 5 

Communes de 25,000 h. et plus. 37,006 26.92 22 .66 18.62 

» 5,000 à m. de 25,000 . 52,061 30.81 31.87 22.90 

» 2,000 à m. de 5,000 37.2-67 20.52 22.82 24.42 

Moins de 2,000 habitants . . 3^,999 21.75 22.65 22.86 

163,333 100.00 100.00 21.83 

Les chiffres des colonnes 3 et 4 montrent la concordance qui existe entre l'impor­
tance relative de la population et celle de la natal i té des trois derniers groupes respec­
tivement dans l'ensemble de la population et des naissances. Ceux de la colonne 5 éta­
blissent que le coefficient de natal i té est sensiblement plus faible dans les communes 
de 25,000 habitants et plus. 

La réparti t ion des naissances par mois fait constater que depuis 1840, le mois 'de 
mars est celui pendant lequel les naissances sont les plus nombreuses ; le mois de novembre 
est celui pendant lequel le chiffre des naissances est généralement le moins élevé. "Pen­
dant les cinq premiers mois de Tannée, les naissances sont légèrement plus nombreuses 
que pendant les autres mois, sauf toutefois en 1919 où le chiffre des naissances est nota­
blement plus élevé pendant les derniers mois, et en 1920 où la différence entre le nombre 
des naissances des premiers et des derniers mois est plus accentuée. 

Naissances légitimes et illégitimes. 

Le nombre des naissances légitimes et le taux de natal i té légitime générale ont été : 

P É R I O D E S . 

N A I S S A N C E S L É G I T I M E S . 

A N N É E S . 

N A I S S A N C E S L É G I T I M E S . 

P É R I O D E S . 
CHIFFRES 

ABSOLUS. 

PROPORTION 

% 

A N N É E S . 
CHIFFRES 

ABSOLUS. 

PROPORTION 

% 

De r S 8 i à 1890. 160,934 • 91-53 1911 161,033 93-73 
» 1891 à 1900 170,872 91.60 1912 160,080 93-51 
» 1901 à 1910. 175,294 93-47 1913 160,124 93-59 

1919 U4>973 93-24 
1920 152,227 92.97 
1921 152,813 93-55 

On constate qu'ani point de vue absolu les naissances légitimes tendaient à dïmiTtoet 
depuis la dernière période décennale mais que l'importance relative de ces naissances 



s'est accrue. Dans l'ensemble des naissances, les naissances légitimes interviennent pour 
environ 93 p. c. Mais cette proportion varie suivant les provinces. 

Les provinces de Brabant, Hainaut et Liège se signalent par un coefficient de nata­
lité illégitime général plus élevé. 

En répartissant les naissances légitimes et illégitimes d'après certaines catégories 
de communes groupées suivant l'importance de leurs populations en 1921, on obtient 
•les résultats suivants : 

N A I S S A N C E S 

G R O U P E S D E C O M M U N E S . 
N A I S S A N C E S N A I S S A N C E S 

T O T A L . 
LÉGITIMES 

G R O U P E S D E C O M M U N E S . 
LÉGITIMES. ILLÉGITIMES. PAR 

IOO NAISSANCES. 

Comm. de 25,000 hab. et plus . 32,994 4,012 37,006 89.15 
» 5,000 à m. de 25,000 h. 49,024 3 . ° 3 7 52,061 94-17 
» 2,000 à m. de 5,000 h. 35,500 1,767 37.267 95.26 

» moins de 2,000 habit. 35.295 1,704 36,999 95-39 

I / K ROYAUME. . . 152,813 10,520 163,333 93-55 

Au fur et à mesure que l'on s'élève dans l'échelle des groupes de communes, l'im­
portance relative des naissances légitimes fléchit. La diminution est surtout accentuée 
dans les deux groupes supérieurs. 67 p. c., des naissances illégitimes se produisent dans 
les communes de 5,000 habitants et plus. 

§ 2. — M O R T - N É S P R O P R E M E N T D I T S . 

Par mort-nés proprement dits, la statistique belge entend les enfants sortis sans vie 
du sein de la mère après le sixième mois de gestation. Les séries ci-après sont relatives 
au nombre absolu des mort-nés et à la proportion de ces derniers dans le total des nais­
sances, mort-nés et autres enfants présentés sans vie compris. 

P É R I O D E S . 

M O R T - N É S . 

A N N É E S . 

M O R T - N É S . 

P É R I O D E S . 

CHIF. ABSOLUS. 

PROPORTION % 

dans le total gén . 

des naissances. 

A N N É E S . 

CHIF. ABSOLUS. 

PROPORTION % 

dansle total gén . 

des naissance». 

1881-1890 . . 7>24I 3-93 1911 6,220 3-46 
1912 6,456 3.61 

1891-1900 7.318 3-74 1913 6,559 3.66 

1919 4,887 3-77 
1901-1910 . 7,097 3.62 1920 6,755 3-93 

1921 6,961 4 - ° 5 

Le fléchissement dans le taux de morti-natalité qui semblait se manifester avant 
la guerre ne s'est pas maintenu. Au contraire, depuis 1919, le coefficient de morti-nata­
lité tend à s'élever. 



L'augmentation de ce coefficient apparaît également dans toutes les provinces sauf 
dans le Limbourg. La répartition géographique fait ressortir aussi la différence sensible-qtii 
existe entre les diverses provinces au point de vue de l'importance de la morti-natalité. 

M O R T - N É S 

PAR IOÔ NAISSANCES 

A N N É E S (y compris les m o r t - n é s 

P R O V I N C E S . et autres enfants 

p r é s e n t é s sans vie). 

1913 1919 1920 1921 1901 à 1910 1921 

929 641 908 871 3.21 3.21 

1,306 1,007 1.393 1,344 3 - 9 i 4 .24 

Flandre Occidentale . . 775 483 672 799 2 .88 3-67 
F landre Orientale . . . 993 734 920 957 ' 3-15 3-59 
H a i n a u t . . „ . . . . I .074 842 1,264 1,306 4-65 5 .06 

704 559 757 856 4 .26 5.04 

262 215 293 262 2.82 2-74 
201 140 188 191 3-55 3 .86 

315 266 360 375 4.27 5 .00 

L E ROYAUME. . . 6,559 4,887 6,755 6,961 3.62 4 - ° 5 

On remarque le taux élevé des provinces de Hainaut, Liège, Namur et Brabant. 
La morti-natalité tant légitime qu'illégitime est plus élevée dans les communes 

d'une certaine importance; cependant, les communes de moins de 2,000 habitants se 
signalent par un coefficient de morti-natalité assez élevé. Mais i l est à noter que sur les 
1,864 communes de moins de 2,000 habitants que compte la Belgique, 1,123 sont situées 
dans les provinces où le taux de morti-natalité générale dépasse la moyenne du Royaume. 

Dans toutes les provinces, la morti-natalité illégitime est plus forte que la morti-
natalité légitime. 

Le tableau ci-après donne la répartition des mort-nés proprement dits par groupes 
de communes en 1921. 

P R O P O R T I O N D E S M O R T - N É S 

G R O U P E S 

C H I F F R E S A B S O L U S . 
PAR IOO NAISSANCES 

(y compris les m o r t - n é s et 
autres enfants p r é s e n t é s sans vie) . 

DE COMMUNES. 
MORT-NES 

LÉGITIMES. 

MORT-NES 

ILLÉGI­

TIMES. 

TOTAL. LÉGITIMES-
ILLÉGITI­

MES. TOTAL. 

Com.de 25,000 hab. et pl . 1.497 297 Ï.794 4-30 6.82 4* 8 3 
» 5,000 à moins de 

25,000 hab. . 2,049 213 2,262 3-96 6 .50 4-13 

:> 2,000 à moins de 

5,000 hab. 1.394 108 1,502 3-75 5.69 3 .84 

» moins de 2,000 h.. 1,290 113 i . 4 ° 3 3.5o 6.15 3 .62 

L E ROYAUME'. . . 6,230 731 6,961 3 .89 
-

6.43 4 - ° 5 

http://Com.de


La répartition des mort-nés par mois permet de constater que la morti-natalité 
•est plus élevée pendant les mois d'hiver et de printemps et plus faible généralement en 
septembre. 

En 1919, les chiffres les plus forts ont été relevés à partir d'août. 

§3. — M A R I A G E S . 

Le nombre des mariages s'est élevé : 
RAPPORT 

PAR 1,000 HABITANTS. 

De 1881 à 1890 à 40,940 (moyenne annuelle^ 7.03 
» 1891 à 1900 » 51,287 » 8.00 
» 1901 à 1910 » 57,217 » . 8.05 

E n 1911 » 5 9 , 3 7 ° 7-93 
» 1912 » 61,278 8.09 
» 1913 » 61,096 8.00 
» 1919 » 97,084 12.81 
» 1920 » 106,514 14.38 
» 1921 » 88,456 11.82 

Depuis 1881, un relèvement se dessinait dans le taux de la nuptialité. La guerre a 
provoqué un temps d'arrêt dans la conclusion des mariages; en 1915, 23,617 unions con­
jugales seulement ont été contractées. Dès l'armistice, le taux de nuptialité s'élève; 
i l atteint son point culminant en 1920, 14.31 p. mille habitants, c'est-à-dire plus du 
double du coefficient de la période 1881 à 1890. 

La répartition des mariages par province s'établit comme suit : 

P R O V I N C E S . 
A N N É E S . 

R A P P O R T 
POUR I.OOO HABITANTS. 

1913 1919 1920 1921 1901 à 1910 1921 

8,381 14,460 15.256 11,666 . 8.26 11 32 
13,398 21,696 22,679 18,557 8.95 12 03 

Flandre Occidentale . . 6,383 9.575 11,888 10,074 7.19 12 25 
Flandre Orientale . . . 8,490 15,244 15,475 12,448 7-38 11 20 

10,556 ±5.774 ¿8,062 15,675 8.69 12 74 
U é g e 7,579 10,701 12,692 10,842 8.30 12 47 
Limbourg 1,948 3.181 3,298 2,964 6. 72 9 73 

i , 5 7 6 2,518 2,598 2,228 7.04 9 99 
2,785 3,935 4.566 4,002 8.11 11 45 

L E ROYAUME . . . 61,096 97,084 106,514 88,456 8.10 11 82 

Les provinces de Limbourg et de Luxembourg restent celles où le coefficient de 
nuptialité est le moins élevé. 



Si l'on groupe les mariages en tenant compte de l'importance de 11 population 
en 1921 des communes où ils se sont produits, on remarque qu'ils sont d'autant plus 
nombreux que la catégorie de commune est plus importante. 

G R O U P E S D E COMMUNES. 
C H I F F R E S 

A B S O L U S . 

P R O P O R T I O N 

r O T J R I,000 H A B I T A N T S . 

Communes de 25,000 habitants et plus . 

» 5,000 à moins de 25,000 habitants. 
» 2,000 à moins de 5,000 habitants. 
» moins de 2,000 habitants 

I y B ROYAUME . . . 

25.Q18 

27,551 

17.263 

17.724 

25-54 
11:95 
I I . 2 4 . . 

10.88 

Communes de 25,000 habitants et plus . 

» 5,000 à moins de 25,000 habitants. 
» 2,000 à moins de 5,000 habitants. 
» moins de 2,000 habitants 

I y B ROYAUME . . . 88,456 11.82 

En période normale, deux influences principales agissent sur la distribution des 
mariages par mois : celle des saisons et celle de certaines prescriptions religieuses. Ainsi, 
l'on constate généralement que les mariages sont moins nombreux en été, et en mars et 
décembre. Immédiatement après ces périodes de ralentissement, le nombre des mariages 
s'élève. En consultant la répartition des naissances par; mois, on voit nettement 
apparaître la répercussion de ces influences. 

I/armistice ayant été conclu en novembre 1918, des modifications se sont produites 
dans la distribution, par mois, en 1919; à partir de 1920 et surtout en 1921, la régularité 
réapparaît dans les manifestations mensuelles des mariages. 

Pour 1,000 hommes et 1,000 femmes qui se sont mariés au cours de la période 1906 
à 1910, on a compté respectivement 403 hommes et 568 femmes de moins de 25 ans. 
Nombre de mariages ayant été différés à cause de la guerre, et les conditions de la vie 
s'étant modifiées, ces proportions sont les suivantes pour les années 1919 à 1921. 

1919 241 hommes. 500 femmes. 

1920 222 •> 476 » 

iQ2T : , . 314 » 517 » 

§4. — D I V O R C E S . 

l,a. statistique des divorces prononcés par l'officier de l 'état civil relève : 

De 1881 à 1890, 276 (moyenne annuelle) divorces, soit 4.76 puur 100,000 h. 
» 1891 à 1900, 548 » » - 8 . 5 9 » 
» 1901 à 1910, 857 » » 12,14 " 

E n 1911 1,081 » r 4-43 " 

» 1912 1,159 .» 15-.3° » 
'» 1913 1,207 , » 15.17 » 
» 1919 623 » 8.22 » 
» 1920 2,195 ' » 29.64 » 
» 1921 3,665 » 48.98 » 

De nombre des mariages dissous par le divorce n'avait :donc, cessé .de. croître rapi­
dement de 1880 jusqu'au moment de la déclaration de guerre. Depuis 1920, ce nombre 



a augmenté dans des proportions considérables, au point d'être quatre fois plus impor­
tant en 1921. I l est à espérer qu' i l ne s'agit que d'une situation passagère due surtout 
à la liquidation de procès dont l'action a été suspendue pendant la guerre, et d'unions 
que la séparation des époux ou l'occupation avait rendues précaires, et non à un ébran­
lement profond de l'institution du mariage et de l 'état moral de la population. 

Au point de vue de la situation géographique des divorces, les séries suivantes 
permettent de constater que les divorces sont surtout nombreux dans les provinces de 
grande concentration de la population ou essentiellement industrielles, de Brabant, de 
Hainaut et de Liège, qui a elles trois, comptent environ £0 p. c. des divorces. 

Les provinces de Flandre Occidentale et de Limbourg se distinguent par un coef­
ficient de divorces peu élevé. 

R A P P O R T 

— ' - - - - - • POUR TOO.OOO HABIT. 

P R O V I N C E S . 1913 1919 1920 1921 

. 1901-1910 1921 

116 56 141 237 9-17 22.99 

5 ° 4 213 794 1,121 24.51 72.69 
Flandre Occidentale . . 23 3 28 56 2.14 6.81 
Flandre Orientale . . . 103 73 168 336 6.41 30.24 

240 148 632. 1,135 14.22 92.29 

199, 116 347 649 18.54 74.89 

. 4 i 10 15 0.38 4-93 
3 4 16 34 2.66 15.24 

15 9 59 82 4-79 23-44 

I,E ROYAUME. . . 1,207 623 2,195 3,665 12 . 14 48.98 

Près de 85 p. c. des divorces sopt prononcés dans les communes de 5,000 habitants 
et plus. Pour 100,000 habitants, i l y a eu, en 1921, 97.59 divorces dans les communes de 
25,000 habitants et plus; ce rapport n'est que de 49.63 dans les communes de 5,000 à 
moins de 25,000 habitants et en dessous de 5,000 habitants, i l devient inférieur à 20. 

GROUPES DE COMMUNES CHIFFRES Pour Importance de 
classées d'après leur population 

ABSOLUS. 
100,000 habi­ chaque groupe 

au 31 décembre 1921. ABSOLUS. tants. dans l'ensemble 

Communes de 25,000 habitants et plus . . . . 1,966 97-59 53-65 
» 5,000 à moins de 25,000 habitants. . 1.144 49-63 31.22 
» 2,000 à moins de 5,000 habitants. . . 300 19-53 8.18 
» moins de 2,000 habitants 255 15-67 6-95 

L E ROYAUME . . . . 3,665 48.98 100.00 

Les divorcés de moins de 25 ans et de plus de 50 ans sont relativement peu nom­
breux. 



§ 5- — DÉCÈS. 

a) MORTALITÉ GÉNÉRALE. 

Abstraction faite de l'année 1911 dont le chiffre élevé des décès s'explique surtout 
par l'augmentation exceptionnelle de la mortalité infantile due aux fortes chaleurs, 
la mortalité générale est en régression. Bien que le mouvement de recul de la mortalité 
soit fortement influencé par la diminution de la natalité et qu'il y ait entre la marche 
des deux phénomènes une concordance en général frappante, i l semble bien que l'abaisse­
ment de la natalité soit plus rapide que celui de la mortalité. 

PROPORTION % 
DÉCÈS DES DÉCÈS NAISSANCES 

A N N É E S . CHIFFRES ABSOLUS. 
pour DE CHAQUE SEXE pour 

1.000 habi­ 1.000 habi­

tants. Hommes Femmes. tants. 

Période de 1881 1890. . 109,691 (moyenn. ann.) 20.5 52.6 47-4 3°-3 
1891 1900. . 123,217 (moyenn. ann.) 19.2 52.5 47-5 29.2 

» 1901 1910. . 117,853 (moyenn. ann.) 16.7 52.1 47-9 26.6 
122,843 16.4 52.2 47.8 22.9 

H2.37 8 14.8 52.2 47.8 22.6 
» 1913 . 111,227 14.6 52.3 47-7 22.4 
» 1919 . 113.732 150 50.8 49.2 16.3 

102,505 13-9 51-4 48.6 22.1 
102,908 13-8 511 48.9 21.8 

Dans l'ensemble, la mortalité des hommes est d'une manière constante plus grande 
que celle des femmes alors que la population masculine est inférieure à la population 
féminine; toutefois le taux de mortalité des hommes a une tendance à se rapprocher 
de celui des femmes. L'on sait que le nombre des naissances masculines est supérieur 
à celui des naissances féminines et que les enfants du sexe masculin payent à la mort un 
tribut plus élevé que ceux du sexe féminin. La diminution progressive de la natalité 
peut donc expliquer ce phénomène. 

Malgré la diminution sensible de la mortalité, le Limbourg se signale par un nombre 
de décès plus élevé en 1921 qu'en 1913. L'abaissement de la mortalité est particulière- ' 
ment marqué dans les provinces d'Anvers, de Flandre occidentale et de Flandre orien­
tale, où nous l'avons vu, la natalité a davantage fléchi, 



COEFFICIENT 
de mortalité pour 

P R O V I N C E S . 1913 1919. 1920. 1921. 
1,000 habitants. 

1913 
Période 

1901-1910 
1921. 

14,404 14.036 13,054 12,902 16.40 12.51 
20,624 21,868 I9,4!3 20,056 15.80 13.06 

Flandre occidentale. . . 14.999 ",583 11,612 12,387 20.39 15.06 
Flandre orientale. . . . 17,672 17.058 15.936 15,942 18.58 14-34 

18,251 20,231 17,229 I7.Ï39 15.26 1394 
11,985 13.545 12,132 ",594 14.88 13-33 

Limbourg . 4.275 4.677 4,210 4,479 17.29 14.71 
3.428 4.174 3.362 3,H3 15.81 13-95 
5.589 6,560 5,557 5,296 15-68 15-15 

" L E ROYAUME . . . 111,227 113.732 102,505 102,908 16.69 I3-76 

Avant la guerre, les coefficients de. mortalité les plus élevés se rencontraient dans 
les provinces flamandes ; la Flandre occidentale et la Flandre orientale tenaient presque 
invariablement la tête; les, coefficients les plus bas se constataient généralement dans 
les provinces de Hainaut et de Liège; les écarts entre les coefficients extrêmes oscil­
laient entre 5.5 et 7.2. 

Depuis la fin de la guerre on remarque que l'écart entre les coefficients extrêmes 
n'est plus aussi prononcé — en 1921, i l n'est que de 2.8 —; que la différence entre les 
coefficients de mortalité des provinces'flamandes et des provinces wallonnes n'est plus 
aussi marquée, ces coefficients ayant sérieusement fléchi dans les provinces flamandes, 
tandis qu'ils subissaient dans les provinces wallonnes une réduction moindre; qu'il 
n'existe plus de ligne de démarcation nette entre la mortalité des provinces flamandes 
et des provinces wallonnes. En effet, la province de Namur qui occupait le septième 
rang pendant la période de 1901-1910 prend le premier en 1921; la province d'Anvers 
qui venait en quatrième lieu pendant la période de 1901-1910 a, en 1921, le coefficient 
de mortalité le plus faible (12.51 p. a). 

Les décès se répartissent comme suit dans les groupes de communes classées d'après 
l'importance de leur population en 1921. 

. G R O U P E S D E COMMUNES. DÉCÈS 

IMPORTANCE 
relative 

dé chaque groupe 
dans l'ensemble.. 

DÉCÈS 

pour 

1,000 habi­

tants. 

NAISSANCES 

pour 

1,000 habi­

tants. 

. G R O U P E S D E COMMUNES. DÉCÈS 

Population Décès . 

DÉCÈS 

pour 

1,000 habi­

tants. 

NAISSANCES 

pour 

1,000 habi­

tants. 

25,000 habitants et plus 
5,000 à moins de 25,000habitants. 
2,000 à moins de 5,000 habitants . 
Moins de 2,000 habitants . . . . . 

27,647 
31,011 
21,087 
23>1.63 • 

26.92 
30.81 
20.52 
21-75 

26.86 

30-14 
20.50 
22.50 

13-72 
13-45 
13-73 
1.4-23 

18.62 
22.90 
24,42 
,22.86 

25,000 habitants et plus 
5,000 à moins de 25,000habitants. 
2,000 à moins de 5,000 habitants . 
Moins de 2,000 habitants . . . . . 

102,908 100.00 100.00 13-75 21.83 



Dans les différents groupes de communes, i l y a concordance presque absolue 
entre l'importance relative de la population et celle des décès. Quant au coefficient 
de mortalité, i l est à peu près identique dans tous les groupes ne paraissant pas subir 
autrement l'influence de la densité de la population ni des naissances de chaque groupe. 

b) D É C È S PAE AGES. 

La répartition des décès par groupes d'âges constitués suivant les recommandations 
de la Commission internationale chargée de la revision décennale des nomenclatures inter­
nationales des maladies, session de 1920, s'établit comme suit : 

I M P O R T A N C E 

G R O U P E S 
C H I F F R E S A B S O L U S . R E L A T I V E 

G R O U P E S 
D E C H A Q U E G R O U P E . 

D ' A G E S Période ! 

1901-10 1913 I919 1920 1921 I 9 0 I - I O 1913 1921 
(moy. an. 

De moins d'un an. 27,090 22,241 12,699 16,960 18,833 22.98 20.01 18.31 

1 1 à 5 ans . . 10.522 7,835 6,925 4,179 4,756 8.92 7.04 • 4-63 
» 5 à 15 ans. . 4,009 3,523 5,154 3,554 2,649 3-4° 3.16 2.58 
» 15 à 20 ans . 2,308 2,316 3.467. 2,642 2,302 1-95 2.08 2.24 
» 20 à 40 ans . 12,354 11,807 17,206 13.824 12,214 10.48 10.42 11.86 

» 40 à 60 ans. . 16,972 i7 , 6 99 19,902 17,654 I7.4!2 14.41 15-91 16.Q2 
» 60 ans et plus 44,598 45,8o6 4 8,379 43.692 44,742 • 37.86 41.18 43-46 

T O T A U X . . "7,853 111,227 H.3,732 102,505 102,908 100.00 IOO .00 100.00 

Deux constatations intéressantes se dégagent de ces chiffres : 

i ° La diminution progressive de la mortalité des premiers âges déterminant presque 
exclusivement la réduction du nombre total des décès; 

20 L'aggravation également progressive de la mortalité des adultes. 

Elles seraient mieux mise encore en lumière si, les résultats du recensement de 
1920 étant connus en ce qui concerne les âges des habitants, l'on pouvait en rapprocher 
les nombres des décès. 

L'augmentation que l'on remarque pour certains âges en 1919 peut être attribuée 
en grande partie à la grippe et à la tuberculose dont le développement favorisé par la 
guerre, n'a pu être enrayé immédiatement. 

L'année 1921 s'inscrit avec un nombre de décès du premier âge assez élevé, 
influencé vraisemblablement par les jours de forte chaleur qui ont provoqué un 
nombre important de décès dus à la diarrhée infantile et à l'entérite chez les enfants 
de moins de deux ans. 



La-répartition des décès par mois montre que les mois d'hiver, surtout le mois de 
mars,- sont en général les plus meurtriers, Les mois d'été fournissent au contraire un 
contingent de décès moins nombreux, pour autant que les fortes chaleurs n'amènent 
pas- une recrudescence- de la mortalité. 

c) CAUSES DES D É C È S . 

Le service de vérification médicale des décès n'étant pas organisé légalement et 
n'existant en fait que dans un certain nombre de villes et de communes importantes, 
i l s'en faut de beaucoup que les renseignements recueillis en ce qui concerne les causes 
des décès aient la valeur désirable. Néanmoins, les données relevées par les administra­
tions communales peuvent fournir des indications précieuses relativement aux causes 
régulièrement les plus meurtrières et permettre de se rendre compte de l'importance 
de la mortalité due à des maladies épidémiques. 

1906-1910 

MOYENNE 

P R O P O R T I O N 

C A U S E S D E S DÉCÈS. 
1906-1910 

MOYENNE 1913 1919 1920 1921 
POUR IOO DÉCÈS. 

annuelle. 
1913 1921 

I906-I9IO I906-I9IO 1920 1921 

Maladies contagieuses : . . . 
(Rougeole, scarlatine, coque-

; luche, diphtérie et croup.) . 7.15c 5.167 3,475 3.!09 2,709 6.09 3-o3 2.63 

1.245 I.047 6,270 2,889 2,264 I .06 2.81 2.20 
9,481 9,122 10,892 8,528 8,257 8.08 8.32 8.02 

Cancer et autres tumeurs ma-

4.565 5,465 5,i49 5.519 5,905 3-97 5-38 5-73 
Maladies du système nerveux 

et des organes des sens . . 
(Méningite, congest., etc.) . 9,001 9,622 8,232 8,700 9,275 7.67 8.48 9.01 

Maladies organiques du cœur. . 10,273 11,361 11,228 10,612 10,787 8-75 10.35 10.48 
Maladies de l'appareil respira­

toire (bronchite, pneutno-
18,810 17.303 16,953 I5.045 14,694 16.03 14.67 14.08 

Diarrhée et entérite (moins de 
7,669 7,223 3,127 4.271 6,313 6-53 4.16 6.12 

4.075 4.667 3,955 4.152 4,469 3-55 4-05 4-34 
3.342 3,640 4.454 3.807 3,34 6 2.84 

l 
3 -7 1 3-25 

Les maladies contagieuses qui atteignent principalement les enfants ont provoqué 
moins de décès pendant ces dernières années. Les maladies de l'appareil respiratoire 
(bronchite, pneumonie, etc.) interviennent pour 15 p. c. environ dans le total des décès; 
les maladies organiques du cœur emportent chaque année, en chiffres ronds, 10,000 habi­
tants, la tuberculose et le cancer bon ou mal an, 14,000 habitants. 

Quant aux morts violentes dont le nombre s'est relevé au lendemain de la guerre, 
elles paraissent reprendre leur importance d'avant guerre. Leur nombre est, en général, 
quatre fois plus élevé parmi les hommes que parmi les femmes. 



d) M O R T S V I O L E N T E S . 

1901-1910 
M O Y E N N E 

A N N U E I X E . 

1913 1919 1920 1921 

V Hommes . . . 93 115 243 156 129 
H O M I C I D E S . . ï Femmes . . . 39 59 104 57 54 

/To ta l 132 174 347 213 183 

V Hommes . . . 732 854 795 725 687 
S U I C I D E S . . . < Femmes . . . . 169 251 262 253 244 

/ Total 901 1,105 1.057 97S 9 3 1 

( Hommes . . . 1.677 1,802 2,180 2,021 i , 7 r i 
A C C I D E N T S . . < Femmes . . . . 413 375 690 433 368 

(Tota l 2,090 2,237 2,870 2,456 2,079 

V Hommes . . . 108 96 144 128 130 

CAS D O U T E U X . . 1 Femmes . . . . 26 28 36 32 23 
/To ta l 134 124 180 160 153 

\ Hommes . . . 2,610 2,927 3 . 3 ° 2 3.030 2,657 
T O T A I , . . . . < Femmes . . . . 647 713 1,092 777 689 

/ T o t a l 3,257 3.640 4,454 3.807 3.346 

Le plus grand nombre des morts violentes est dû aux suicides et aux accidents 
dont la répartition par provinces est la suivante en 1921. 

PROVINCES. 

CHIFFRES ABSOLUS. 
Pous 

PROPORTION, 
100,000 H A B I T A N T S . 

PROVINCES. 

S U I C I D E S . A C C I D E N T S . S U I C I D E S . A C C I D E N T S . 

122 281 I I 8 27 3 
277 383 17 9 24 8 

Flandre Occidentale . . . . 65 236 7 9 28 7 
87 225 7 8 20 2 

l85 382 15 4 31 1 
Liège  122 262 14 0 30 1 

14 92 4 6 30 2 
Luxembourg . . . , . . . l 6 65 7 1 29 1 

43 153 12 3 43 7 

931 2,079 12 3 27- 8 

Au point de vue des suicides, ce sont les provinces de Brabant, de Hainaut et de 
Liège qui se signalent par les proportions les plus élevées, et les provinces de Limbourg 
et de Luxembourg pour les plus faibles. I l est assez curieux de constater que le nombre 
relativement le plus important de décès causés par des accidents se rencontre dans la 
province de Namur. 



L,a répartition, en 1921, des morts violentes par catégories de communes montre 
que les décès dus à des causes extérieures augmentent généralement avec l'importance 
de la pQpulation des communes qui composent ces groupes. 

G R O U P E S D E C O M M U N E S . H O M I C I D E S . S U I C I D E S . A C C I D E N T S . 
C A S 

D O U T E U X . 

Comtn. de 25,000 h. et plus. . 52 37 6 575 34 
» 5,000 à moins de 

25,000 habitants . 59 265 597 32 
» 2,600 à moins de 

t 5,000 habitants . 34 137 371 47 
» de moins de 2,000 h. 38 153 536 40 

L E ROYAUME 183 931 2,079 153 

e) M O R T A L I T É I N F A N T I L E . 

Î es enfants en bas âge fournissent un contingent élevé de décédés. L/intensité de la 
mortalité infantile est cependant en décroissance comme du reste la mortalité générale, 
abstraction faite des fluctuations dues aux maladies épidémiques et aux conditions 
atmosphériques. 

Cette diminution peut être attribuée à différentes causes, dont les principales sont 
la diminution de la natalité, l'amélioration des conditions de travail, le développement 
de l'hygiène et la diffusion des notions de puériculture. 

, I/e relevé ci-après donne les nombres absolus des décès d'enfants de moins d'un 
an, l'importance relative de la mortalité infantile dans l'ensemble des décès et le coeffi­
cient de mortalité infantile pour 100 naissances. 

A N N E E S . CHIFFRES ABSOLUS. 
IMPORTANCE RELATIVE 

DANS I,'ENSEMBI,E 
DES DÉCÈS. 

DÉCÈS DE MOINS 
D'UN AN 

POUR IOO NAISSANCES. 

1881-1890 (moy. annuelle). 28,023 23-4 1 15-94 
1891-1900 » 30,007 24-35 16. 19 
1901-1910 » 27,090 22.98 14.44 

28,608 23 . 29 16.65 

20,525 18.26 11.99 

1913 22,241 18.99 I3-07 
1919 22,699 I I . 17 9.90 
1920 16,960 16-53 10.36 

18,833 18.31 " • 5 3 

Comparativement aux nombres qui les précèdent immédiatement, les années 1911 
et 1921 se distinguent par un chiffre important de décès, dû à une élévation de la morta­
lité infantile provoquée par la diarrhée infantile et l'entérite. 



La part proportionnelle des décès de moins d'un an qui était de 23.41 en 1881-
1890, tend à diminuer; quant au coefficient de mortalité infantile, i l fléchit visiblement. 

Le coefficient de mortalité infantile diffère suivant les provinces. Les provinces 
flamandes et notamment la Flandre occidentale s'inscrivent généralement en tête des 
circonscriptions ayant une forte mortalité infantile. Néanmoins le phénomène de décrois­
sance de mortalité infantile s'observe dans toutes les provinces, avec cependant plus 
d'accentuation dans les provinces flamandes, vraisemblablement parce que la natalité 
a proportionnellement diminué davantage dans la partie flamande du pays. 

C H I F F R E S A B S O L U S . 
P R O P O R T I O N 

POUR IOO NAISSANCES. 

P R O V I N C E S . 

1913 1919 1920 1921 I90I - IO 1920 1921 

3.773 1,934 3.005 2,848 15-15 11.48 i l . 11 

3,615 2,068 2,841 3,226 13-17 9-17 l ° - 7 3 
Flandre occidentale . . . . 4 - 2 5 ° i,978 2,600 3.357 19.72 13-32 16.21 

4.447 2,410 3.281 3.441 17-53 12.62 13-50 
2 ,43° 1,422 1,919 2.237 10.91 7.82 9.16 

Liège 1,607 1,126 1,440 1,434 11-59 9.10 8-95 
1,076 785 918 1,217 12.58 10.18 13.21 

4 2 3 434 413 429 10.09 8.46 9.10 
607 542 543 644 

V. 

9.76 7-93 9.10 

L E ROYAUME. . . . . 22,234 12,699 16,960 18,833 14.44 10.36 n - 5 3 

De même que pour la mortalité générale, l'écart entre les coefficients extrêmes 
s'est réduit; de 9.96 qu'il était pendant la période de 1901 à 1910 (Flandre occidentale 
19.72, Namur 9.76), i l est tombé à 5.50 en 1920 (Flandre occidentale 13.32, Hainaut 
7.82). Si les coefficients se'sont relevés en 1921, la cause en est à l'épidémie de diarrhée 
infantile et d'entérite qui a sévi parmi les enfants en bas âge, à la suite des fortes chaleurs 
qui ont régné pendant les mois d'été de cette année. 

Le coefficient de mortalité infantile est plus élevé parmi les enfants illégitimes que 
parmi les légitimes. Les deux coefficients sont en régression, plus rapide cependant parmi 
les illégitimes que parmi les légitimes. 

DÉCÈS DE MOINS D'UN AN. PROPORTION, POUR 100 NAISSANCES 
DE CHAQUE GROUPE. 

I901-IO 
moy.an. 1913 1919 1920 1921 1901-10 1913 1919 1920 1921 

Légitimes . 
Illégitimes 

TOTAI, . . 

24.4!5 
'2,676 

19,945 
2,289 

ïi .342 
1,357 

14,982 
1,978 

17.044 
1,789 

13-92 
21.83 

12.45 
20.85 

9.86 
16.27 

9.84 
17.18 

11.15 
17.00 

Légitimes . 
Illégitimes 

TOTAI, . . 27,091 22,234 12,699 16,960 18,833 14.44 12.99 10.29 10.36 H-53 

Si l'on répartit les décès de moins d'un an en 1921 suivant certains groupements 
de communes opérés d'après l'importance de leur population la même année, on constate 
que le coefficient de la mortalité infantile illégitime l'emporte dans chacune des catégories 



de communes sur le coefficient de mortalité infantile légitime, et que les coefficients de 
mortalité infantile légitime ou illégitime diffèrent peu suivant les groupes de communes. 

En ce qui concerne l'importance relative des décès illégitimes, elle augmente au fur 
et à mesure que l'on s'élève dans l'échelle des catégories de communes. 

G R O U P E S D E C O M M U N E S . 

D É C È S 

D E M O I N S D ' U N A N . 

P R O P O R T I O N 

P A R XOO N A I S S A N C E S 

D E C H A Q U E G R O U P E . 

Import, 
relative 

des 
décès 

lég i t im. 
dans 

l'ensem­
ble des 
décès . 

Légit. Illégit. Total. Légit . Illégit. Total. 

Import, 
relative 

des 
décès 

lég i t im. 
dans 

l'ensem­
ble des 
décès . 

Comm. de 25,000 habitants et plus. . 

» 5,000 à moins de 25,000 h. 

» 2,000 à moins de 5,000 h. 

n moins de 2,000 habitants . 

3.368 

5.742 
4,140 

3.794 

675 

5i6 

324 

274 

4,043 
6,258 

4.464 
4,068 

IO . 20 

I I . 7 1 

11.66 

I0.75 

16.80 

17.02 

18.34 
16.08 

10.90 

12.02 

11.97 

10.99 

83-30 
91-75 
92.76 
93-26 

T O T A L . . . I 7 . O 4 4 1,799 18.833 I I . 1 5 17.00 "•53 90.50 

§ 6. — M I G R A T I O N S D E L A P O P U L A T I O N . 

Réserves faites sur l'exactitude absolue des données fournies en ce qui concerne le 
nombre des habitants dont l 'entrée dans le pays ou la sortie a été enregistrée, une cer­
taine quanti té d'habitants négligeant d'avertir les autorités communales de leur arrivée 
dans le pays ou de leur départ pour l'étranger, les renseignements recueillis fournissent 
cependant des éléments d'appréciation que l'on peut considérer comme sérieux.de l'inten­
sité des mouvements d'immigration et d'émigration, chacun pris en soi. 

Les chiffres ci-après montrent en tout cas que les immigrations et les émigrations 
se sont accentuées depuis 1881 jusqu'en 1920, qu'en 1921, elles se sont ralenties au point 
de ramener le mouvement migratoire à ce qu'il était pendant la période 1891-1900, et 
que, depuis 1919, les émigrations dépassent les immigrations. 

La diminution des immigrations en 1921, comparativement aux années 1919 et 1920 
provient vraisemblablement de ce que le retour au pays des Belges qui avaient 
émigrés pendant la guerre a cessé. 

La crise économique actuelle, le coût de la vie, la crise des logements, les mesures 
prises dans certains pays pour empêcher l'immigration et dans d'autres pour enrayer 
l'émigration sont autant de causes qui doivent avoir contribué à réduire l'importance 
des mouvements migratoires. 

A N N É E S . I M M I G R A T . É M I G R A T . A N N É E S . I M M I G R Â T . É M I G R A T . 

1881-1890 (moyen, an.) 19,207 17,698 1913 45 .5°6 41.324 
1891-1900 (moyen, an.) 24,667 21,304 1919 50,043 57.758 
1901-1910 (moyen, an.) 3 6 .425 29,462 • 1920 44.364 53.307 

1911 41,062 33.007 1921 24,389 27.443 
1912 42,980 35.775 


